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t ion an dossier de l'affaire Lepere, a fa i t , a «m ré
dacteur de la l'utTie, la déclaration su ivant» : 

Moa oRent, M. Purch. a fait poà*qu«iif™t, dans des 
conditions qui m* peraiettent cU» n m )<* uclnraer n u 
vxAer le secret peolesekwinel, ke acte» suivants : 

T U a demande au eénu*. l'autorisation de poursuivre 
M da-noi.! , sénateur de k» Corne, aAnuurtrateur de 
p'usieurr, sociétés et président d o Conseil d'aihnmistre-
tion d'une Société finan.ière fondée par "Le père ; 

2" Le Serait, ayant refur-é U« transniettre U demande 
d e M. I'ueci». et 1* «-fus étant anticonstitutionnel, mon 
client s'est adressé à M. le président de la République; 

A M. l ' w H a dwnaMhte l'a*m lions a H t » de témoin, 
par le jn0e d'in-st.'ULtion, d'an député, nùnistênel, 

A p . \ . avoir déclaré n pouiroir c i te* le nom do 
ce député, centre lequ«l, dit-i l , une demande de 
poursuite vu être, d'ici deux ou t o i i s jou i s , adros-sée 
a la Chambre, Me Honaon ajoute : 

J e a » borne à faiiv* U>. mnstatat ions su ivantes : 
1- T«*s perquisitions «.uc.ossiv.e ont éu> laites, a 

Karnt-Cloud, an doiuRiiede M. Ltpère. Jaji.au, les sccl-

V Le ti avril . e s t à-dire neuf jour» après la faite do 
,M .„. ., ^.'|«Ui.|u:t-r «m.luait une tr.inaaction avec 
UUe MKIuw' dans I.I.,Oeile il était iftl«*e>-40. 

Ainsi <<• linamier intiouvable fionr la w.àice avait 
I te. de |kW>er d<o * i t t . OllilM-.S U1UI l'UUlll I. 

domxlie réel. 
Me .lucane* lioiia.ui a fuit, d'autre purt, a nu ré

dacteur .k- l.i i'<<»« !«'" nouvel*. , d o r m i o n s sui
vant. , : 

I vk-r-u'elro m t i . i . é M1»' M '" r- '*' J""° "'"* 
tru.Uon T u avau ou- c a . ;•, de l'aliio.* Une,-; - t ° e 
ttttdtwi «ait «il <J.u""« •' •" lasuuram '1' ,1 
l iwiAa rcpiou-lie ss.u «'..1 ,i..-.e. .1..• , .a.. .iu.4,1 4 . .' <-• 
î»rt , M I. lié, . t un llqi.iuai* U'. J l : «. "lit 
Lia o.air.t,.d1erk*c-..»i1,'c,., .ba < . .t ie-ri-s- 1-
M M 7 , ' " ' „ , ,„» ,•.-. .IL 1. - i ^ M M - , . T ; h ; ; ^ " i ' ; ; ' : 

pour voir ,Uir'i'i>ns «s livits ib> M Lepeu». 

_ |-„ att .n. l . i . t . j ' . l i i .c . , , ' .'• / -.'•; - ' r « / ' , <•' 

, ; , „ „ . . , . , , ,i',.„,,..eU., r - ' /-"'•>-" " '""" rlfTflira 
t,„n ., „ ., . , ,/. ,•„</./,>» /./.• n-, «uni. '/•• ''"•'. """ 
,r, . ,./;., -.- r, '., .7 «i.-,,/ m .' «• M./I 'l"l Ult.r.*4.-li'. 
ru |.l-iir huit !».;ut ri-.Mii.u |, .'...t'iiie. 

U n t o l é g r a u i m o d o M . P i c h a t 

P.i:is, "• juin. M l"l •!""!. iinaiil.jvl <L- la « in -
„.,.s,..n .r.-n.Miête. a irru (w m.iliu île M. Pi.-I.ai lu 
« l i j M - h - M M V i W . t , - : 

I M. ..-.-. 11 h. 15 matin. — -W/. reçu r e f o n t 
Prieur M .1 ré i.ln,s \ ivei, in. till..«i. le. r <t 0.1 
ilnjH.x il.U ton. i luin-.f UM-. l:.nti.:-u 'I main. Veuf. 
K-iueU.n.1 nouvelle lettre. — (S'igr.é) : l'irhtit. 

\y - r - " Kiu.-ii > ,»..r,.i:uie ,) t- , 
•lép.M,.- l-fi H . t é <-ï|K..li.rs. UV.Ult .,|.J- !.. K. P. 
I»r r .1.1 ('hurlnuix ail r.e-i le lèli-^mmiiie qu'il 
lu, :i nilr. .-.'• I L matin iiiôin'.., au nom de I;. . . . . . . . 

lii. te t te (lerni.-ie. 

A l ' i n s t r u c t i o n 

Par i s , ï") juin. — M. André, ju^e d'inhtrurtioii, 
B ,,•,,-,, :u, ..ur.l'liii. un.- déport i |.. M. (h i .hert 
Ti»l;it iii-m.-ut à l'iill'iiiri' (L- t e n t a t h e de enrruption 
du pnVkV-ut du (: . . i .e i l . M. tlialH.rt et^ii is.^.sté 
de KM, av.iiat conseil, Me Miiuritc l ierulnuilt . «_ «. 

T E R R I B L E A C C I D E N T 
E.M I U S S 1 E 

E f f o n d r o m e n t d'un b » c . — C e n t T i c t i m e s 
Kaint-lV-teralourg, i"> juin. — l'n té'e^niiumi. rie 

ItotjU.w sur le Don s i p i U f une terrible catastrophe 
qui M - t pn.wU.ito sur la rivière de Kho[>ra preti de 
la atation /ot ' .v . i . 

1... tond urn*>u.ln d'un bac qui transportiiit 2.X» 
piTsoniies pour la plupart dus feinmes et des onfiwits 
b 0 t etluiiilie .-eWLs le |H)iil.s IU-S pa.s-on rs dont beiui-
eoup ont eto erilruine> soin la n.ite- il un moulin où 
il» onl été lirovits, ti.mli^ que il autres* <uit «te nojs;» 
dans loa toui'liilluus do la l i v i è . e . 

Ou il reure déjà t<ll cadavroa. l'tio <* ntiiuie do 
pe-r.-<mn.\s oui disparu. Li*s victi.neis é t a i e n t en uui-
jorité iU\s jH'leiiii., d e , vi l lages Toiaiiu. 

L'AFFAIRE D'EIPOISOlESEuT DE «AUSEILLE 
Mar.sfille, 25 juin. — Non* t*>ii<h<jis à lV-pileciK\ <!,. 

.iiLUte alKure d'< uijiooxinne'nieiit do Haint-An-
toine. 

M. de Poanel, jiu;e d inatruetion, a, OP« j«mr« der-
ïiiei-, proi-i*J« à i]u,.|u..s mu iri^at/itieH (ximplt^nientai-
wri dus p.iiK ipaux U'̂ nouia et aujounlnui hamodi. il pro-
«édei.i .1 1 mi. rri.i it. é.. définitif dea deux acrusoa. 
•Mm.. Ma/wit et h^louard [luljac. 

I'# m'ern^atoiixis ivuroni, lieu sénaréiment à la pri-
fcon .K/. Préyenti-ntt* fniur Mire Miu-is</t «L à la pris, n 
C i m e |»uir IIIIUM. Le jug. d'instru. tion eBtime qu'une 
ourrfT>nntibti<>n i«. aéra JM-S ni'i.Nami, 

Aiissitôt apros u n iiu>"r>i(;i»t<iir<.s, rinstrort-ion «>rii 
cloee et le oW.sier envoy" à U rhamhpp d<« nnseis en r.,-
ro,'»ti.n .In mriniér» à hàt<T .mt.irrt que |uaaible la date 
dea débat* qui .s», dérouleront devant la tVnrr ilaasjfcis 

On .visure que la four sera ex.epWinwlletn,ent prési
dée p.y M M.mtanan RVvmt, préaident dp Chambre. 
M. Cénar, pnrxnreuT général, occupera lo eièye Ju mi-
ttisUre publie. 

FAITS DIVERS 
AJtnmTATios DUN iNoemevR BELGE A 

PA/tlti. — l'arie, 25 jain. — Sur mandat de M de 
Vallea, juge d'inetraetion, et en exécution d'un juge
ment par défaut de la 8* <iainl»e oorreclionneUe en date 
du 8 octobre L902, le oonôamnant à 4 ajus de prison pour 
abus de confiance, la pureté a arrêté le nommé Bioltard 
de Montî^imiiieiy, négociant, ingénieur bel^e, abé do 58 
ans, originaire de Nai.inr. 

ACClIJlEXt, D'AUTOMOBILE. — Troi* personne* 
jnr vr-m^nt blcsvtes. — LJue automobile appartenant à M. 
Milbel a lainponna otUe nuit. pla.e ULiikhe, vexa deux 
i,e,,ies. le li.u r.- 7776, .lun.s lequ.| se trouvaient de.-ix 
peroonnee. Le. nacre a été renver.se. Les ueux voyageurs, 
une artiste «licrégraph que, cxmnue nous .« nom de la 
• Orunoja Gahy », e t un de eea ami», auusi que le oo-
olier, grièvement beefces, ont «te tram-porté* à un» 
pharmacie, où ili, ont rv^n lew premiers boine. 

roni si: PAS/'AYEII LAMKSDK. -~ nqvgii 
sur u/e rh* iaiae« ./ uaîna. — e ri riiri/e ./. quinze jf/urs. 
— Lond:, . . 35 j:iin. — Un oarilloiineur de N I U T » , 
Jknmie UiU, .ouoiuimé à l'ani.itnie p<>,«r délit d'iveoene-
rie. ne veut |sas .s'.us| ait ter. Alin d « -hrip;>i r: aux .peur-
auit«« d> s ii. <nte du lise, il sVs-t perché tii- une eh.jui-
n.y. ifuxnie. l'eu te la ( i 'mde l ' : . ' j . t . . ii les yeux pur 

Il a réufii a grimper au aoiu.net d'un 
(e bru,u»„ i»,.r eu lu f,i.rn,e re s'échappa h'iin&nt tu, 

plus «k-puis lorKrtetirnt! et qui s'ellrite aux mteu |ién« 
Il piL-.vi la h.„rt aea j . « T , . , w , eep,.nd:.nt que la fono 
a n . ' e le guen,-en vain d'en bar, . i u . . . le .suivre, crui-
L-Tnut, ih> voir (.'écrouler .s, n perchoir .-.-.u. le \i, ds de 
l'auturilé. 

Il y a i| t in» jours que dure re fi.Ve. héreîq . d' .il 
""'.' h- l'antre. I s Feule est hei ie is , . de voir 

'•' '' 'i*eman, n-i.r: ce. par .Jim, le i-ariikionciir, 
a.priti I». i . iu hei A i .-«.leil, quand toute 
un» » t , m venu île, la loi sur-pendu» 
!«••» haine. le reh -Ile a.s. ;•_ ' fait une 

. ' i . luv qu' I denend de s.i eli 

. IV,I, 
ut tou. !.-. IA 
inaitraiiMo | 

it.,1 ineo pour 

I / A K M & E I»I1 S A I . U T 

L e c o n g r è s i n t e r n a t i o n a l d e a t a l u t i s t e i à l ' A l -
bart H a l l 

Londres, 2.5 juin. — Tous |«n journaux publient 
die lonpp articles sur lo congres in twnat io . iu l do 1 Ar-
mèv du Suhit, qui a lOiuiiiencJ Imor soir a l'Albert 
Hal l de Ixinilres. 

L'Année du Salut est tout à fai t à l'ordre, du jour. 
'Avant île partir i«»ur Kiol, le Uni Fklouartl a reçu 
k- gcocral lkwth eu aiidioiioc. priwée. 

De» journaux a'atta-hctit surtout à décrire 
lo ipoctaclo offert par l 'Albert IUII hier soir. Envi
ron 0,000 salutistes « é t a i e n t rciuiit, pour aoclanu.r 
k' fondateur de leur organisation. 

Ils sont venus ,1e toutes les parues du monde et 
leurs TOKlt.iiies nat ionaux présentaient un coup-
d'n'il inimaginable. 

14 y avait des salutistes du Japon, do» Indes, de 
Klon . l jke , de l 'Amérique du Nord e t dju S u d d Aus
tra l ie , de. la Nounaikv-ZéSando, doi Penni -Koi iges — 
en un mot toute» ICM races é ta i en t n-preKinUsss. 

L e congrès international a tenu w. première s<'an-
ee p lén ie ie aujourd'hui. Comme il é t a i t iinp<is.siliio 
do trouver une salle publique lu-îez vaste, l A r m é e 
d u Sa lut a fa i t couatruiro un bâti iueut spécial dans 
le » traed . 

I>i j ioi .e , furieuse au début du si.v ,e. .vyiunenee à 
tviri.-,^.,- I. .sentiment,, lu lx,n pi-uplc ,1e New rie. Jim-
i a r.eu de nonibreu-es cartes" r»stahs et lettres de 
diverses pur-tien ,i„ ,„,Vs, le té! . itint d'avoir iss-u,té à la 
(«ih.v et I . u, ..ui-i,-;..iiit. à cent,u...-r. 

VSK VOl II in: TAMI'OSMIE l'Ali V.\ TRAIS 
— Q„.;frr , ,'./,'m.-.<. — tiers. 25 juin. — (V ma.in. à 11 
hemsi, M. „ 11..,,,.),, „t, .\.n:e l>.uve«u. s. s d, i.x filles, et 
MIL» Joiiy, t. de Paris, se leiul.u. et en votturo dans une 
localité v J lue, iolvque. arrivé au pK-wige a niveau du 
|s tu ,1. C.i.n. a l>-.,i,iii>m,t. le clveval s'e»t ernlm..* et 
e.a |,a.,-e (u. de,.-u., la bal ri.'-re. qui était k-rn.é». Le 
iiavi ,. t pisM i -, que au.ss.iût. MU^ Jouye,. a éxo oou-
| « - en deux. Mme lamveau a été &T!ij.->. U s deux 
j.un. „ In. , , onl é!é lie» gravement b J o , ,. Le iheAal 
a , i. isstmt ,n bouillie. 

voi-mu m: M;I;I:TP, PAR IH:S RRICASIK. — 
?*,",'" ' r l"".t-'l qui fait le .-ei-vj.. .!»• Pian i <kà t lrwi 
a I .île: me. a eU.airé e hier, par d e brigand., La voiture 
arnvalt tout pri« du ,u.ie Longue, tout a e un. surgirent 

quatre bi-iganJs aunes ,1. eaiabiiiew. Iteux 
.rem , n J..U.I. , , , l „ , - . Ulnd.sque Ks . i e .x 

-.lient le,, chevaux. I>^ que le véhicule fut 
voyageirrs, qui étaient au nombre d. huit ce 

uunuit l . , id:edede»,e i« ire . fous dosceroltrent à l'excen 
Heu d un su-uat, 1,U|M> là-an, e i d un ewrtain J<*. pt, Ca>-

f.»,;tu„ i . ' . ' U h "»'d iu« purent alors 
t.» î l e , dans la vo,.t„ro et e,„p,„ ,,,- tous k« ol.jota de 
valeur quils trouveient. Enfin. iis disparurent, apré. 
aveu-, durant un moment, t*nu en joue les v w . , 4 ™ 
qulis vena.ent, do utpouùler. * 
. lnU'OV VERTE AUClltOUHliqVK. — Tunis ?S 
J ! ! '" ' , ~ - ''""''T P»«"»>»ivies «<-t:»«i,fflt aani le 
' • i e re r-fl,a«l de t'ar.luge, récemment, retrouvé, ont 
amené. dar»s 1 apK-s-insli d'hier la d , , , uver'e d une « T 
tue colossale d'Ai»,|lon, delKs.t près de !'..nisJ. Cette 
avinTi,,'!* «<""« '>«">té, est pts ',,,„• i„. .ute; W l l | » Ua 

•XAUF/tttlE 1/r.M .STEAMER. — Vin.jl.trou rir 
'"""•; —-V«w Vork. 25 juin. — Suivant uneuepêrhede 
lt io Jajieiiv au IliruOI. un trane.ia.rt péruvien a smnb 
.sur Am.i/.one. Lollieier eeunniujidariL les h M n . ^ 

,1 enl n eux. 

vingt deux .MJUUUS ont pur 
«nniandant les trou}K« et 

SITUATION INDUSTRIELLE ET COMMERCIALE 
d o R o u b a i x - T o u r c o i n g 

Kewbaix-Tourioing, 25 juin .*)4. 
L'activité est très grande en ce moment dans la 

plupart des tissage» de robe. S.iias l U i t e , il y a des 
c-xeenuons et. dans plusieurs maisons une part ie d<>s 
métiers choiui-; mais, en rovuueiie, beaucoup de tia-
sages tournent au con.ptot; cer ta in . , même, non 
seulement font battre II.M, louis mét iers , mais don-
iwnkt a fa^m sur une grande échelle. 

L a fantais ie occupe beaucoup plus de mét iers q„e 
l i t n i , .1 ooiivieut de remarquir, n,. ,i ,„„o,,.s, qU c . 
beaucoup d articles fantais ie s on t te ints en pi ix» 

J«JI tissu te int , on fait toujours surtout d«a t issus 
a s-abrans et pc-tilen b o n n e t t e s ; ces étoffes sont n,é-
, ' " ; ' T O .!" t x - l < , n . la-no ,peignéo ou card.s. e t tiia 
fantats, , . , dtsposes en layures e t carreaux embrouil-
le-s. t e , w surtout lit* dispositionj. à carreaux qui 
atmt su iv ie s ; ces carreaux - c e t plutét pet iu, ; un cen-
i . inetn. on inoycnnc. 

P e u de g m . sabrans ou g n : s flammés, si ce n'ert 
en his ,.s,,!es, mais beaucoup de pet i tes bourrettea e t 
«urton* de pet i t , sabraïas; c n o i a p i o i o toujours beau
coup l.\s jaspes de tout genre. 

Cra divers articles se lep re lu i sent p r e q u , . iden
tiques en te int e u pièce, pur rtsenre do coton blano 

Kn fantaisie proprement dite , il ,- » de bons ordres 
decossa!». Ceux-ci se font dans les nuano&s h.ib,-
toellos |x>„r ces genres, mais on v met très souvent 
des coupures pur un ou deux lilu, trtxs i^pac, es , en 
chaîne et en traîne, e n sabra n <,u en flammé. U-. flam
me est. tottje.nrs blanc; le «abra-n est noir, avec bou
tons de couileur: rr/iige, bleiti, jaune ou vert , qui 
iiMt toujours assortis au coloris de rémswiis.' Les 
carreaux do ces écosaais o n t de 8 à 10 cent imètres 
et on no me. gênera e.ment qu une soûle coupure e n 
HaniiiK. ou sabran dans le carreau. 

On p tu lu i t beaucoup plus de tissus jacquard que 
par lo passé « t il y a de bons ordres dans cos « r . 
t ieles. 

La fabrication don s u b l i m e , est act ive. On fa i t i 
présent beaucoup de subi i m.»» très fantais ie , à. fonds 
d" couleur, avec filets e n coton d<- noanoen vives , 
ainsi qu'en flainiisé» e t sabrans pet i t s , mais très 
voyants. 

D a n s h. nég«K-o on tissus, il c, n t inuo d'y avoir peu 
d act iv i té . r 

P. ins le e e m w r r o de laines, la situatirti csamélior© 
la consommation achète un peu, sur tout en laines 
fines. 

Su terme, murs inchangés. On clôture etit.ro 6 20 
e t 5,27-V On n fait , cette semaine, 200.000 kil. s ' 

Kn biousscvî, pou d'affaires. Il on e,t do nieme « n 
decls-t.s; on mnnquo d'éléments o t les p r i x s on t 
é levés . 

(ncprMucUon interdite). 

L A r E U T B F B I I 1 L B C A T H O L I Q U E 
I * Petite FeMBt Catkeltgue doit «ira distneua. gra, 

taitement chaque aamaina, dant 'J'OIJTMS le» nunsons d* 
ta VMe de Roubaix. 

lies personnes qui ne la recevraient osa exactement 
chaque aeraame ou qui connaîtraient des habitants ne la 
recevant pas, sont instamment priées d'en aviser le geran», 
M. 1. JJuquenne, à l'imprtmen* Beboux, 71, Grand» 
fine, Boubarx. 

A'. — i«es hôteliers, aubergistes et toutes les personne» 
ayant chez elles des pensionnaires eu des loyrvrt peuvent, 
à leur demande, recevoir le nombre d'exemplaires qu'elle» 
désuront. 

I O S S O K O I J O G H E J 
Nous apprenons la un/rt de Mine Longhaye. veu

ve de M. Ada^usba lail^iiaye, qui lut un Uvs pruieipaux 
négociants en lins et nls de la îvigion li.k>Lïe. 

Nours apprenons ta n:>/:-t de M. L'o?vo?t-Mi!le, 
l'exuelleiit prolc^cur lillois, deoede à l'âge de 75 ans. 

MARIAGES & FIANÇAILLES 
—•— On nous anJaOfu1© \AA fi-mç-iilloB de MIU- G*>rn.ain« 

IJB Vaillant d* JoUaia, fi 11* d« M. Le VaUiunt de J<>1-
Lain. juaire de IVr̂ sj»*, *\ t; M. Ctecton de Formaih ir de 

'Yornianoir, ollu-or supérieir U Oswerie, ftU d l M . de i-'< 
de cavalerie k Hru«\^. 

BULLETIN MÉTÉOROLOGIQUE 
ROUBAIX, samedi, 25 juin 1904. 

2 lieures soir, 18 au-dessus do A m, '.t>6 .̂ variais... 
5 heures soir, 15 4 au-d>usua do Mrs, 755 i, variable. 
9 IKSUI» HUOT, 13" au doss-us île zéisi. 7bo f, variable. 

Uiinaauha, 2b juiin. 
M-Lnuit, 13" a;aik^-.u.s de séro, 7i.£. n u , . ! . , . . 
2 Iv-uri-.s matin, 12" ^ au-dessus dt> zéro, 758, variable. 

J E U N E S M E R E S N'OUBLIEZ P A S e, te le Lait 
•turi l isé de la Balle Etoile, 13, rua d u Boio, 13, est 
de l'avis de tous les Docteurs , le sauveur des 
enfants . On porto à domicile. TiUyhone, 601. 

Dépôt de Tourcoing ; Epicerie Tau^lio-ti i l lain, 
20, ruo do l ' i lôtal-de-Vil ls . 41177--C 

(Chronique Joeale 
jEcoxj:B.AkXac 
U PASSERELLE DU FRESS.GY 

U n a n c i e n p n j o t . — P o u r q u o i i l d o i t a b o u t i r . 
R e p . i s a d e s p o u r p a r l e r s 

Le» luibitaiiLs du quartier du Fresnoy se remuent 
beaucoup, ù<-puis quelque temps, pour obtenir la 
coiistruotion d'un passerelle qui , jetée an-dessus des 
voies du chemin de ter, uss mettrait en communica
tion directe avec le centre de la ville. 

Uo projet ne d a t e pas d hier e t , à maintes repri
ses, nous axons eu l'occasion d o n entretenir nos 
lecteurs. Au moment où le» pourparlers v iennent 
d'être repris, il n'est cepondaut pas inut i le de faire 
i historique do la questiuu. 

Lo quartier du Fresnoy est complètement isolé 
du reste de ht ville par la ligne du chemin de fer .le 
Lille à Itoubaix et Tourcoing ; il n'est mis e n coni-
muuicratioti avec le eeut te que par lo, monts de la 
n.. . de MoiiViiux et de la rue St-Vincctit-de-Piml, 
tous deux éi.lignés de la gare et qui obl igent à un 
long détour les pensounes; qui se rendent au Fres
noy. Pour se rendre de la gare à la rue du Fres
noy, par exemple, il faut plus de dix minutes de 
marche en passant par Vun ou l 'autre de ces ponts . 
B'il ex i s ta i t un.' passerelle au-dessus des voies du 
chemin de fer, il ne faudrait pas trois munîtes 
pour faii'c le même trajet . On voit par là l 'ut i l i té 
d'une passerelle à cet endroit. 

E n l)vv>, les habitants du Fresnoy essuyèrent do 
f a n e alsmtir e projet. La Compagnie du chemin de 
fer du Nord, pressentie , fit savoir qu'il ne lui appar
tenait pas d'établir à seV frais un travail qui no 
pouvait l'intéresser d'aucune façon.' Un 8 y n I - r a i. 
fut alors formé entr« les propriétaires . Comprenant 
parfai tement que le projet n'avait c h a n c d'abou
t i r que si eux-mêmes offraient à la Ville u.io largo 
part ic ipat ion, ils s'engagèrent à verser une somme 
Basas importante pour la construction de la p . c o 
rolle. La Compagnie, un Nord, se réservant le droit 
cxc.trsif de la iro le travai l , é t a b l i t deux devis : le 
premier concernait un projet de passerelle al lant 
de la rue de l'Aima, près de la rue de l 'Avocit , à la 
l u e de l'Ouest, en fac4 do l'établissement de M. 
Benois t , négociant en laines, il comportait une dé-
p u i s e de 60.000 francs ; le second devis , i s t imé à 
ttO.000 francs, prévoyait une passerelle allant le 
la rue de l'Aima, près <le la rue du Cl i emiu-deFer , 
a la rue de l'Ouest, enj face de la maison de MM. 
Dujardin frères, négociants en charbons. La Com
pagnie préférait ce second projet, e n "m t i l des 
nombreux s ignaux qu'il faudrait déplacer si la p i s -
serelle é t a i t c o n s t m i t e du côté de la rue d? !'Avo-
cat , ce qui no serait pas .sans dauger. 

D e s pourparlers furent alors e n g a g é s entro 'e 
Syndicat des propriétaires e t l 'Adminis trat io i mu
nicipale, alurs présidée par M. J u l i e n L a g . j h s , Le 
Syndicat . .tirait de participer dans la dépense pour 
une so.iimo de 15.000 francs en cas d'adoption du 
premier projet et pour une somme d.' 20.000 francs 
d'ans le cas tontrairo. la? complément de la dépense, 
«oit 50 .000 francs dans le premier cas, ou 00.000 fr. 
dans le second cas, aurait été sulpporté par le bud
g e t municipal . I.** ressources de la Vi l le ne permi
rent pan, à c e t t e époque, de réaliser le p r o j n . On 
fit égalenn-fit observer fjue le quartier du Fresnoy, 
qui ne comptai t pas alors plus de 3.000 habitants , 
n'eîtait pas assez populeux pour rsnonajiitr. une pa
reille dépens*». Itref, le projet resta dans les car
tons où il sommeil le depuis lors.. . 

Depuis dix-neuf ans. il a é t é plusieurs fois q'ie-"-
t ion encore de la passerelle du Fresnoy : au Con
seil général, e t au Conseil municipal , des vœux l'ont 
réclamée : en 1902, M. Jules Noyolle, conseiller mu
nicipal du quartier, a émis un vœu plus pressant 
encore que les précédents . L'insuffisance de crédits 
a toujours empêché, jusqu'à présent, la réalisation 
d'un travail qui a pourtant une ut i l i t é incontesta
ble. 

Mais voici qu'un certain nombro d'habitan;s in 
fluonts du Fresnoy se sont mis en tête de faire abou
tir le projet : ils ont reconstitué un Syndic-.t V 
propriétaires e t ont resris les pourparlers. I ls ne 
manquent pas de bons arguments pour faire va lu i ' 
la nécessi té de l'établissement à bref délai de la pas
serelle du Fresnoy e t aoyes sûrs qu'ils réussiront 
la où leurs prédéeesseUTs o n t échoué. A ceux-ci, l'on 

avait objecté que >» quart ier n'avait pas asse» d*iB»-
portaiice pour ex iger d e la V i l l e u n sacrifice aussi 
grand . Aujourd'hui, on n» pourra, plus faire U 
n A n e object ion :1a population du Freanoy a p lus q u e 
double e n « a n s , e l le est ma in tenant de 6 .000 habi-
tants , sans compter,bien en tendu , les 6 .000 hab i tant s 
d u Blanc-Seau, qui ont d e très fréquents rapports 
avec Itoubaix ; le quart ier cont inue à «'étendre de plue 
e n plus depuis l'ouverture de la nouvelle égl i se do 
Sa int -Anto ine do Padoue e t il ne se passe pas d'an
née .sans qu'une ou plusieurs rues nouvelles y so ient 
percées. 

Tous ces arguments , présentés avec éloquence au 
Conseil municipal, ne manqueront pas, nous ne sau
rions en douter, do convaincre nos édiles. U s com
prendront a isément la nécessité de doter un grand 
quart ier d'un moyen de coininunkutiuu devenu in
dispensable. F . O. 

C X B R E U N I O N D U CONSKIL M U N I C I P A L 
aura lieu, le mardi 5 jui l let , à 8 m u r e s e t demie du 
soir. 

P A L M E S A C A D E M I Q U E S . — Deux membres de 
l'enseignemesit publie, MM. J . - B . Lerat , directeur 
d.- 1', colo de la rue Archimède, et Au;;. Crinon, di
recteur de l'école de la rue Haint-Vii icent-de-Pnul, 
v i ennent d'être nommés officiers d'académie, i. l'oc-
ca,imi de la fête de l 'enseignement primaire du 10 
ju in dernier. 

Les nouveaux promus ont fourni tous deux une 
longue e t honorable carrière d a n , l 'enseignoinout. 
Nous les félicitons bien sincèrement de la dist inc
tion lionniihqiie qui vient les en récompenser. 

LES SUOCBH DK L'INSTITUT S E V I Q N E . — 
Voici la l iste des .-lèves de l 'Institut Sovigné qui 
sont déf init ivement reçues à l 'examen du Brevet 
élémentaire : Mlles Marthe Alldrieu, Suaanne Bar-
lie, Marie Cbant ia ine . Marie Doih unmerder , H é 
lène Dellou. Louise Degrel le , Gabriello Dct i l l e , 
Louise Dubois , Pliiloineno Du-mortier, Hortho Fii-
po, Céline Fonta ine , J e a n n e Hoquet , Ucrmaine Le-
fevre, Bmasa Poulain, i t a r t h o P i iau , Paul ine y i s r -
re, lU'rtlic Vandettliecke, 

SCCCf-S BCOLAJRE. — Mlle Claire Vacher, élève 
du ;«-u,ionn:it de la .Sainte. Uni -n d.i, r'.n-rv.eUvirrs. ris 
de I l-isfs i-aii. e. ;, passé avec di.,tin< ta n. a Yateni s nias, 
les épi, u \ , s du brevet d*> capacité. 

Mlle Amélie IXsruu.uux. élève de, Souu-s de la 
Sagesc-e, ruo de la tiagesœ, a été r^çuo au brevet éléruea. 
•taire. 

A L' INSTITUT T E C H N I Q U E RCIUBAISIEN. — 
Uimllnl th* <-..,ciiiir.* de fin i i ' . i sr .v («nu Ici r»u .s 
ilu soir. — \ \ ici, par ord're do mérite , les noms i! -., 
élèves ,!, pre-iiière i inn.o qui ont obtenu la mention : 

Filature: François lk-qui.k, Charles VValravens, Mas 
son. 

T .-satjo: Di-laniH-y. lkif,.rest. Brunbrruck. 
Elec-tri-ité: U.snv,is La^ache, fleuri lialleomieux, 

Juks; Vanuistt'c1, l l en . i lins/.. Feinttuid Vandevandel, 
Li*>n Dupomhct, Clovis Caetelain. 

Voici par ordre île mé i i t e , les n-u,:, drri élèves de 
seconde auaco admis à subir l ia épreuves orales, pour 
l ' . jbtei i tk« du certificat d 'apt i tude : 

Filature: Auguste Baner. Charles Ilottteirs, Léon Van-
dendorpe, Joseph Zurnnotinajui. 

l issage : l'od,Miiuuill, bl.>al-din. 
Kle.tiieitc: Emile Doudc'et, Alla'rt Duquenne, Elite* 

, Franc is Van-Royen, Ciiotle., DaspncZ. 
Lu, examens oraux a i r , ut lieu le soir a huit heu

res un quart ; le merer.sli 2!l ju in pour l'élootricité, 
le teudl OU juin p<yisr tu fîlanu'i-.. et le t lissiige. 

La clUt.ributioii de-, recompenses aura lieu lo Ui-
DUHI-IK' Il jui'.let, à q-iii-r.- lioiir.;* oV- l'n^rrN-vnidi. 

L E S F U N K R A I L L B S D K L ' A D J U D A N T D E S 
PXlMi'IEJtô FH.IK1) ont eu l ieu, samedi à ueul 
heure» trois quarts , selon le rito de l'église réfor
mée do France . La levée d u coips a é t é f a n e à 
l'Hotol des Pompiers par M. Elu- tiounelle, pasteur 
protestant, puis le cortège s'est rendu au temple' de 
la rue de. Art». 

En tê te , venaient les tambours, clairons e t vété
rans îles ,s.i|K>>irs-poun>i<.rs, su iv i s des porteurs do 
mairuitiques couronnes offertes par ta Compagnie des 
pompiers; la Fédération des sapeurs-pompiers de 
F r a n c e ; la musique municipale la. o'r«n<t« /iuwtno-
uie; Vos Anciens Combattants de 1S70-71 ; les Sau
veteurs du Nord; les Mlklailké» et Soldats Culo-
n iaux; la Ligue des Dro i t s de l 'Homme et la fa
mille. Le sxius-otïicior -Marin p o r t a i t hqs décora
t ions du défunt. Marchaient devant le corbillard les 
sociétés énuméréos ci-dessus portant leur drapeau 
cravaté de deuil , puis MM. Sayet , 1). sehodt e t Le
blanc, adjointe au maire; MM. 'n capi ta ine H u 
bert, commandant la Compagnie des pompiers, e n 
touré de ses officiers; les oé légat ious des compagnies 
de sntpeurs-pompiers de Tourcoing, de Croix et de 
la F i r e brigade l l o l d e n , de la gendarmerie de la 
douane, de l'octroi e t de la police. 

L'uniforme de l'adjudant Friod avait é té déposé 
sur son cercueil . I # s coins du poêle é t a i e n t tenus 
par MM. Emile Wat teau , sous-officier des pompiers 
e n re tra i te ; Descont . Mahieu e t Alfred Marais , re
présentant les Anciens combattent» de 1870-71. les 
Coloniaux français e t les Sauveteurs du Nord. U n e 
section de pompiers en armes rendflient Vos hon
neurs mil i taires. Le deuil é t a i t conduit par les tils 
du défunt . D a n s l'assistance nous avons remarqué : 
M M . Coupes, Bâillon! ot Aeh. Lepers, eonsnlk-rB 
munic ipaux; D e v o m a y , secrétaire générai de la 
Mair i e ; Marron, commissaire, central de pol ice; 
Squivée , Prudhcimmo e t ( irimaldi , commissaires 
d'arrondisseinent; Mouy, capitaine des donanes ; 
Gernea, directeur de l 'Institut Turent; Pr-ltior, di
recteur de l'octroi ; une délégation des Coloniaux de 
Tourooing. des employés dos divers services muni-
c i p s o x , etc. 

Afvrès la cérémonie rel igieuse, le cortège s'est 
rendu nu cimetière, crû plusieurs discours o n t é té 
p-ononrés. M. le capita ine commandant Hubert a 
fait l'éloge en son nom .'t au nom de toute la Com
pagnie , de l 'adjudant-telégraphiste Fried, qu'il a 
eu , durant dix-huit ans, sous ses o r d n * et qui s'est 
toujours montré un sous-officier modèle. 

An nom des Anciens combattants , M. Luens, pré
sident do r . l n r i ' i t n c a rappelé les- bnlhir. ls é t a t s de 
services du d.l'unt e t . notamment , au catii'oat meur
trier de Woerth dont il a fait uno description co 
lorée. I l a ajouté : 

• Il est parti laissant derrière lui le souvenir d'un 
homme hormote et bon, léguant à ses fils un nom sans 
t4.be et des exemples qui sont un noble et précieux 

» Incluions nous devant les- Testes de oo brave, qui 
était l'incarnation mein du dévouement bans oonies, et 
du plus pur patriotisme. 

, .1» suis sûr d'être l'interprète de tous les camarades 
eal disant devant cette toinlie, que son souven*- restera 
profondément gravé dans nc« cœurs, et en assurant sa 

famfle-desolce «Vnotre domoureese s y m p a l i » . — Adve»\ 
cher caaawade, adieu ! > 

H . A. H â v e s , ascrétaire de la section roubaisiens. 
n e des Sauveteurs du Nord et A. Kand, prés ident 
dea Coloniaux français ont d i t un adieu é m u k 
l 'adjudant F i i e d au nom de ces soc iétés . 

L a cérémonie a pr i s fin à midi ot quar t . 

U N E R E U N I O N D E FONCTIONNAIRE?! . _ 
Nous rappelons que c'est au}>.urorhu-i dimanche qu'aus» 
lieu à l'Hôtel de* Pompiers, la rénnnn dm roiKtiomiai-
res régis par la loi de 1853 (Pensions dv*es ) : Cette réu
nion due à l'initiative des groupes Boubaieie.is ues A*-
eoeiations de,. agent6 et des sous agents d*s Portes com
mencera à dix tieures précises. 

U N E E X T R A D I T I O N . — En vertu d'instruction* 
émanant du isii-qurt de Bruxelles, les agents de iûreté 
Qailiet et Triai!, ont arrête, .samedi après-mxli. Ciau4e-
Plaee, un garçon boucher, Vk-ior (Jlibert, âgé de 26 ans, 
né à Braine l'Ali, nd, demeurant rue Chapelle Carotte. 29-
CM étranger a cU'- condumné par le tribunal <*>nv<-tien
ne! de Bruxelles à douze mon do prison pour vel e t 
pour taux. Il sera conduit, lundi, à Lille, en attendant 
son extradition. 

CNF. E-f .I lOQUEIUE. — PrcKés-verbal a été dTessé 
à un. ménagère, Estber Uubui. . âgée de 33 ans, pour e s -
croqueii», o u.;.e soi unie do 2 francs au préjudice de M. 
EmiJ* Urigny, nuuelian.l de café, rue de Coode, cou» 
Vronian 14. Cette pettonne a pris U fuite. 

UN BXHIJUTION.NISTE. — Un vieillard, J . -B , 
Quivy i"é <le 62 ajis, sans profession, ni .kxiiicik- fixes, 
qui âotail lier, à des actes ol.,.>nes. au Par.' d • Har-
bieux, en iMéer.T de fill.-t'.es babi.snt le quartier, a éta 
arréné et déféré au Parquet, Minedi apràs-inidi. il ter» 
poursuivi r-.nr isntrage public à la pudeur. 

UNE JEUNE FILLE RENVKBSBB PAB LH 
TRAMWAY. - Vendi-edi >eir. vers sept heor-*, une 
i une fille rie 15 ans Hélène Rewri. demenTsnt quai dm 
Boulogne, 2. traversait le boulevard de la RépabhspM 
knequ'ellè fut renversée )iar le u r éleitriqne. 

Duis sa ehftte 1a fillette n a r«çu heureusoincut quai 
dl»i l l lwaue c , « i t n * . au l> us dnort, 

LBS ACCIDKNTS DU TRAVAIL. — U n e canetiem 
Je I ecablie». ,i,, it ds. M. llubar Udespaul, falii«-ant, 
K .• Nyi . l é lits. <l< iiieu-anl .i Watrelos, a éié ble*ée i 
la main dn»a;e (ondant son travail. Huit jours de :e;«o». 
Uo.4, ur LepUt. L'n garçon Je k brasserie Vit on .le 
Hiiu-t Ai.ian'd. Luiile S-gh. i i , rue Marceau, a été likssé 
au ..m perdant son travail. U t i l jours de repos. Doc
teur Boutigtiy. Un tru-u:- r!e M. Auguste I-- ;->utre, 
f.ib i.ant, L"u< i n Giloteanx. 36 ans, rue Lamar ine, a 
Croix, sVst bU-,sé aux reins en soulevant une balle do 
laine. l)ix joints J. repos. I) , .* tir Lh-uesi'ie. • D a n . 
l'atelier de <v !'.,tnietion de M. Ryo-Catteau. un ajus
teur. Eiiiik I' - < i . i i d l , 41 ans, rue de Tounoin;;. a été 
blessé au n,M is ivreit pendant .<m travail. Vxiirt è»urs 
.1, repos. 11 . ' car Bernard., Le nvagasinieT de M. 
Paul Dehna/arre, n«..rocT-int en •••• bets. GéT.air,+ t.- t bvre, 
21 ans. nie du Caire, cité Ssint-IIenri, s'est, blessé à la 
jambe dioite. Dix jours de r.p .s. Docteur BaUençhien. 

-- l 'n garç-n de la charcuterie de M. Onsteve Le-
.ai1 e. chan-ut er, Charles Lesur, 17 ans. rue du Curé, 
a été brûlé à lavant-bras g-luche rendant son tvavarL 
Dix jours de re;K«. Docteur î'allenghion. 

TROUVAILLE^. — Une oeolière, Ancèle Meire»-
sonne.rue de la Iialanee.41, a tn.uvé uno alliance en or. 

—— Mlle Marie CrvTel. r:-o du Caire. clHé S-'t H e m , 
11. a ;.r.»i\e v , : A . j. .fs qu,'«A. a <totiosées au bimuti de) 
police de la place Chapfcal. 

A V I S AUX CONTRIBUABLES. — Les conttiliua-
bles «mt inlomiés que les rôk* nlatifa à la <c-ni,ribu-
tkn.s des po»i , et mesures. (2 ps: ;ie), »ont déposés chen 
MM. ks peixepteurs et mis en reevuvTjemejr.t a partis 
de ce J^HIT. 

L E R E P O S DU D I M A N C H E . — Service .les pliar. 
maeies. — Dmwnclie 26 jum — l'hanmacicnii d, i.;ude: 
quarn.r de 1:, C i r e . M. Vasseur. roc d u Grand' )u-:um : 
qaaruorJu u<,rt.«, M: Deu.-b.sli, GraadVRae. 

B N V E N T E à la Librair ie du Journal de Bouhaimi 
AowrevMij; dtcttotuHiire» en deux langues avoc 1» 

prononciation figurée dans b s doux langues, pour l e 
tlnmai,d-fr,i.„ç;us. anglius-fi-ançai., alleiuivn-. f,-«n-
cats, e tc . , relié toile, prix : 2 fr. 50. 50388 

O C C A S I O N A S A I S I R . — Actue l l ement vorrto 
do fin de Saison. Rabais cons idérab les sut tous 
los^ articles confectionnés. •< A LA VLTITB 
JEASSETTE », ltoubais. Soldes à tous les ra->uns. 

ô!)coc4 
E n vente à ia librairie du jo-wrnal de Rouba ix . ; 
Z/Wtiinirwlturr pratique, ouvrage illustre rooom. 

mandé à tous ctMix qui s'occuiK-nt d e la cutarre dea 
arbr<-< à fruits. Larousse, éditeur. — P r i x broché 
2 francs ; rolié, 3 francs. * 

La Ferme moderne, traité dos construct ions ru 
rales, ouvrage i.lustré donnant les règles à observer 
dans le choix et I emploi des matér iaux, k s princi
pes d'hygiène ot de salubrité qui doivent pr t - idor h 
la construction du bâtiment e t permettant au chef 
d'exploitation de contrôler les travaux confiés aux 
eut repreneurs. Larousse, édi teur . P r i x broché 
3 francs; relié, 4 francs. 090G2 

U N P R E T R E de Roubaix, ancien professeur 
donnerait volontiers que'quos h>çons,et en septembre 
se chargerait d'un ou plusieurs enfants , à la maison 
ou e n voyage. — Ecrire bureau du journal V. A. R . 

59407. 
D O C T E U R M O N T A I C N E * , D E N T I S T E , 160, 

rue de l'Omineket, à Roub.i .x . Aurification, é m a u x , 
bndgiss. Tous les jours de 1 heure à 5 houre-s. 56. J 6 
L e Cérébos augmente la force des a l iments . 4CJ79-9 

Ko l i q u i d a t i o n . .",0 l ' I W O S , 3 O 0 I N s l ' I t U -
MI-:.\TS A «Ol tUi ; . 

VesMlu. à d e a pr ix i n c o n n u * j o a q u ' l c l 
P o u r r e n a i i v e t l e i n e m des» M a r c h e » 
P a r M a r e e l l i . 3 e t 10 r n c d u Bol» 
A u x a m a l e . i r s d e o n m i q u e «l'eu p r o C t e r . a ios i 
EN* V E N T E à la Librairie du Journal de Fou-

hait : 
Reviens ù lu Nature, par Mme Emik- Ss'TardL 

opuscule contenant des préceptes d'hygiène u iiea 
à ceux qui souffrent. Pr ix : 2 fr. 69I7B 
Le sol de table Cenêbos en t retient Va santé . 4ii!17ï)-a 

E N V E N T E à la Librairie du Journal de Itou* 
bair : 

Rèsrlcment du jeu de piquet. 
R è g l e m e n t du jeu de mariage . 
Règk'inout du jeu do fléchettes. 59747 

C R O I X 
D A N 3 LiHN^WlGNFiMKNT. — .NOUB »-. « n o m 

avec pki'u'ir <\.i • M. M^Xtscu. oi-ee»«»»rd*>l'érak .stiaivu-
LU.'S> < l s pvnp<.j3, pùue S M ,:,; IO-, vaitt crtei' luouné 
oftkiltr lit. . l e . ina-.iiin pttb iqiue. Geilte dftttavtien est a» 
eéocniperuJ -i . . v l u e , , » euarièrie, de dovojem.i.r.. .«, d» 
imivtii.l, r»T.:i ,.i. ,.tMj«Ji'j.e k> Ayna unt».a«ie-jr a en, ooo-
oxtiràr IV-s; .n • et U syuspatKI d»» txms les habK»'.C3.s <3st 
Croix. Mcn» :ta clI'.roiiK nos lenones <oik>*ri>sun^ 

C..\ B K.K.I N K)N LHi <'1>.M1 CE Uf lSRl i— Lsv mem-
tuMi du Cxaii'ié nbre do Croix s ail IBTIÎB de seaMuncr chesi 
M. l un-:.-., r, a onao Baore» et demie, éisyrjuroTliu diinao-
ciié, 26 jiicii. i< u n a qxji'.'iv- U B M e<. demie, e i m i » 
celu leur a été ;u,latiie p.-r «.rixinr. 

A L'OCCASION DE LA DCCASSE du quartier S t . 

DERNIERE HEURE 
(•• m Cr- ,1 , , «irtl (irticulitrl tt »ir Kl istcilll 

I J E C » G t X X . ^ a T 7 E 3 S 
A MAtîSKUJJ 

Masvetllei, 25 ju :n. — <Se soltdaj'isaint avec les dockers 
d*Alger, qui *x4. 4jr grève, asi sujet de lia question de 
•sokure, ku dexiikins de ia Cen.'pa.^uio TTcuisutaiitique tAiÀ. 
Quitté ks efoMutaere cet a^rèsmuii. U n'y a eu aue-urn «i-
tadent. On pi<ne que le tinavail ropreuuiu luneti. 

Marseilk", 25 juin. — En réponse à U lettre que le 
président du Syndicat conunerojal algérien lui avait 
adressée, le .Syndicat des annateuxa de Matrseille bai en
voie à s e » tour une lettre dans laquelle, se plaignant que 
le travail srsr 'k*> quws ou à bord des navires soit à la 
merci des déoiah«s le» plus imprévues e t les plus arbi
traires, il toi den.ande d'envoyer des éqanpe» d'hommes 
kaboneux et énergiques pour le déchargement de navi
res, si les <7rronstan.,es le nécessitent. Il demande, en 
outre, que rien ne soit négligé pour obtenir des pouvoirs 
publics ia liberté du travail. 

CHÏZ LB8 orrvwirKS DU TABAC 
fParis, 25 j-utn. — U e A s m a n ' l » ) <*e la délégaititn du 

personnel ti a irjanufaotiuints, reçue oa mat-n par le mi-
nSwtrti des finum-es, a Tondu cx>m,pte de ***** démanbe au 
Oongrés des tabacs. Le Congrès a maoï.Vau sa deman.le 
sV la journée de huit hennis avec ai.ajmen,**'"cn • » dbux 
«sixièmes du saiarc. Ji» e s de relus, l a gn>vn géneruM 
•srwt decUnue. 

UNS UEàvS DS TÉtJÈPHONtSTBS 
LonoVes, 2t> JASn. — Le» d u nés oVj té»spnone cm posie I 

dx l luttsxo, «M nuinfans d'ia», «uatsuna, sa sont ans*, m 1 

grève ee matin, -rvime qu'an a aiu,gireroté leiu- nombre 
d hnai-nm <i';. tiruva^, aur.s ient,p n u t e m pécuin,iai'.rie,. LA 

a qu-Ues avtùn' i fciranu'é» éumt T.ste.. sains 
reip Lie, elies ont al*m,.t.t, | k s eerriers, analRré lu, me-
rii, >j de ] ̂ iiibiu M.irai.i*,in càj «es cvusidérvir conirno déntis-
s*oiw-.ct,;ires. 

L E ROI E D O U A R D E N A L L E M A G N E 

> Ho l t enau , 23 juin. — Guil laume I I e s t arriv» à 
recluse peu après deux heures pour recevoir lo roi 
d'Angleterre. 

Déjà s'y trouvaient le prince hér i t ier e t ses frè
res Des troupe»! rendaient les, honneurs lonsqne le 
yacht royal \ ictoria et Albert e s t en tré dans l'étati
se. La musique a joué l'hymne national anglais . Aus
sitôt que la passerelle a é té é tabl ie , l 'empereur GuVl-
1aumc est monté sur l e yatch ot a souhaité la bien
venue de la manière la plus cordiale au roi-Edouard, 
l 'embrassant à plusieurs reprises sur les deux joues. 
Puis , les deux souverains ont qui t té le bât iment e t 
lo roi Edouard a salué les princes e t k.ur su i te e t 
a passé e n revue la compa;'sTiiio d'honneur. Les prin-
ccis s 'étant do nouveau approchés, i l lour a serré .a 
main . 

Kie l , 25 ju in . — Un dîner a e u l ieu oe soiT à bord 
du IlonenzuUern. Le roi Edouard a oris p lace e n t r e 
l'emnervur et l ' impératrice. 

L'Hmpereur a porté un toast dan* lequel il a 
exprimé sa v ive satisfaction d e pouvoir ' adresser 
pour la première fois au roi Edouard, à bord d ' u n 
navire de guerre al lemand son sa lut de bienvenue. 

I l d i t a^e la flotta al lemande se réjouit do voir 

son amiral honoraire ; que cet to flotte, une des plus 
jeunes cru monde, e s t l'expression do l'extension 
nouvel le que prend la puissance mar i t ime de l'cin-
piro al lemand, récemment fondé et qu'elle est des
tiné© à protéger son commerce e t à défendre son 
territoin», de même que 1 armée allemande, depuis 
plus do trente ans, a conservé la pa ix à l'empire al
lemand e t e n même temps à 1 Europe. Chacun s a i t 
que tous les efforts du roi tendent précisément à ce 
b u t : le maint ien de la p a i x . 

.. Moi aussi, a ajoute l'Empereur, j'ai toujours 
consacré toutes mes forces à poursuivre ce but. J o 
souhaite que Dieu couronne nies efforts de succès.n 

DECOUATION D'UN MOINE 
P A R LE ROI D'ITALIE 

Paris, 25 juin. — On télégraphie de Rome à l'Infor-
motion : 

En apprenant que le roi venait de conférer la croix 
d-« Saints- Mauriie et Lazare à un Fr. Franciscain at
taché (aux troupes italiennes dans une récente .on,partie 
coloniale, Pie A a dit à son entourace: « Noos devons 
être heureux de voir proclamer publiquement le mérite 
d'un religieux. » 

C'est la première fois qu'un prêtre ou, un moine est 
décore denuis l'occu.pAtw.n de Ron.e par les Italiens. 

U N E M A I S O N QUI S ' E J T O N D R E 
Clermont-Ferraticî, 25 ju in . — A Cros, une maison 

nouvellement construite «'est effondrée, ensevelis
s an t sous ses décombres une v ingta ine d'habitants 
du pays qui fêtaient g a i e m e n t l 'achèvement de l'im
meuble. 

On craint que plusieurs nient J t é tués*. Les re» 
eS*rches tont ine*»* . 

N A U F R A G E D ' U N E B A R Q U E 
D i x noyés 

IgVasisS (Ital ie) 25 ju in . — L a n u i t dernière, 
par une mer agitéo, une barque a fai t naufrage. 
Sur vingt-trois personnes qui é t a i e n t à hord, d ix 
ont é té novees. Ce naufrage é t a n t attribue à la 
charge exagérée du bateau, les propriétaires o n t 
é t é arrêtés. 

DERNIÈRES NOUVELLES RÉGIONALES 
LES ÉLECTIONS D ARMENTII .RES. — M 1 W 

druniez. maire d'Anrientières, a fart notifier aujourd nm 
aux candidats au scrutin de ballottage le texte du juge
ment du Oonanl de ptéfecture annuJant les opérations 
électorales dm 8 mai dernier. Les candidate ont tous re
fusé de Mener k> procès-verUd. „ . . „ . , . , 

UN'B F E T E EN L ' H O N N E U R D E M. CHARLES 
B.VRROIS, A LILLE. — Les amis e t collègues de M. 

•Charles llarrois. l'émimnt [TroiesMiir de la Fa»iultié des 
Sciences de Lille, ont fêté, par un banquet A VHétmt TH-
Un.nm/, sa récente nomination de membre d© l'Académie 
des Sciences. 

L 'AFFAIRE D E THMPLEUVE. — M. DutiuuVul 
a conclu à la responsabilité atténuée du sierrr Lestienne. 
qui s'était introduit dans le dortoir d'un pensionnat de 
demoiselles à Teniplenve. M. IVlalé. juge d'instruction, 
a renvoyé Lestienne devant le tribunal correctionnel. 

U N VOL MYSTERIEUX A STN LE-NOBLE. — 
Louis Caudron, mineur, avait touclié sa croinsaine et 
celle de quatre camarades, soit une somme de à27 fr, 40. 
Trouvant porte cioae é son retour, al déposa l'araent 
do i s on fournil. A son retour, il ne retrouva plu» l'ar-

U N A C C I D E N T MORTKL A G U E S N A 1 N . — Se> 
jnedi m u in. s la fosse Saint René, * Gnesnaui, M. Lié-
vin Pouàam, 26 ans. ouvner mineur, a été pns sous un 
ébouleiwnt. Il était mort quand on l'a dégagé. 

M f J U T E AGRICOLE. — Pans, 26 juin. — A l'or> 
cation d a .on . , ans ngri.s.k- de Paria sont nommés cht> 
valiors du Mérite agneole : .UM. Fontaine, aviculteur a 
Maruq-enwBanrul ; Vervier, agriculteur a Lon^sns* 
(N«rJ)- m 

c t i e s * A* iEa ic i i « i« 
Nfcsv-York, scnieni, 26 jnin 1004. 

Kmmr* « le l i a i s » — 
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